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OBSERVATOIRE DU SOCIAL 
Premier rapport d’observation 

Année de réalisation :  2019 

Porteur : CPAS de Schaerbeek 

Objectifs : Présenter un premier bilan des données, indicateurs et études qui 
pourraient guider et mettre en perspectives les décisions et les actions du CPAS de 
Schaerbeek et indiquer, par ce biais, les pistes de travail de l’Observatoire du social, 
pour 2020 et 2021. 

 

Méthodologie  

Ce rapport s’appuie principalement sur les données publiées mensuellement par le 
Service Etudes du SPP Intégration sociale (SPP IS), pour les 581 CPAS du Royaume 
(https://stat.mi-is.be).  

Cela a permis de situer Schaerbeek dans son contexte, de comparer sa situation à celle 
d’autres entités, de produire rapidement des séries historiques cohérentes et d’identifier, à 
des fins de comparaison, les réalités communales plus ou moins similaires à la nôtre. 

Ce premier diagnostic aborde trois questions principales : 

1. Schaerbeek est l’une des communes avec le plus haut rapport bénéficiaires / habitants.  
Comment comprendre l’origine et la nature de ce phénomène ?  

2. Est-il vrai qu'à Schaerbeek, les personnes qui bénéficient d'un RI ont tendance à rester 
longtemps dépendantes du CPAS ? Le pourcentage de personnes aidées depuis 
plusieurs années est-il plus élevé que dans les autres CPAS ?  

3. Les bénéficiaires du CPAS de Schaerbeek, ont-ils un profil différent, par rapport à 
d’autres Centres ? L’augmentation du nombre d’ayants droit à Schaerbeek et/ou la durée 
des périodes d’octroi pour certaines catégories sociales, sont-ils des phénomènes 
propres à Schaerbeek ?  

Ce premier diagnostic a posé les bases de toute une série d'études et de projets qui ont 
vu le jour par la suite, et il est encore utilisé aujourd'hui pour la formation des nouveaux 
agents et travailleurs sociaux de notre CPAS. 

 

 

 

BENEFICIAIRES 
DU CPAS 

https://stat.mi-is.be/


2 

3 éléments clé  

• Schaerbeek est le 5ème plus grand CPAS de Belgique, et le nombre de ses 
bénéficiaires continue d'augmenter. Il existe une forte relation entre le nombre de 
bénéficiaires et l'évolution des indicateurs économiques, en particulier les revenus, 
l'emploi et le chômage, tant au niveau local/communal que dans l'ensemble de la 
Belgique. 

• Les jeunes de moins de 25 ans représentent plus de 30 % de l'ensemble des 
bénéficiaires, contre un peu plus de 25 % en 2006. S'il s'agit là d'un indicateur 
inquiétant de la précarité des jeunes, le fait qu'un nombre relativement élevé de 
jeunes fasse appel à un CPAS pour réaliser un projet professionnel viable, est aussi 
être un signe de progrès. 

• Les indicateurs de 'durée des aides’ montrent pour Schaerbeek une dynamique 
comparable à celle de la Belgique et de la Région bruxelloise. En comparant les 19 
CPAS bruxellois un par un, des différences sensibles n'apparaissent que durant les 
24 premiers mois de prise en charge. Si les caractéristiques individuelles des 
personnes sont des déterminants importants du moment et du type de sortie de 
l'aide sociale, le contexte macro-économique, les politiques sociales locales et 
l'ouverture des plans d'activation jouent également un rôle dans la détermination 
des moments de transition pour la personne et dans la direction et la 'longueur' des 
trajectoires individuelles.  

3  recommandations à mettre en avant pour le territoire de Schaerbeek  

• À Schaerbeek, un jeune sur cinq reçoit un RI. Ce fait mériterait d’être étudié et 
analysé. Quels sont les facteurs qui bloquent la dynamique sociale d'une 
population qui, par définition, devrait être en train de définir et de construire un 
projet de vie ? Quelles sont les portes qui leur ont été fermées ? Quel rôle joue la 
demande d'aide sociale dans leur vie ? Quelles portes le CPAS leur ouvre-t-il ? Et 
quelles sont les différences de genre ? 

• Officiellement, plus de 70 % des bénéficiaires du RI à Schaerbeek vivent en ménage 
(en tant que cohabitant ou avec famille à charge). Dans ces deux catégories, on 
trouve un grand nombre de jeunes et de familles monoparentales, où le chef de 
famille est souvent une femme, souvent d'origine étrangère. Ceci également 
mériterait d’être étudié et analysé. Ces données reflètent-elles la sociologie de la 
population locale ? Dans quelle mesure ? Que peut-on faire pour lutter contre la 
pauvreté des enfants ? 

• Compte tenu de la sociologie de Schaerbeek, des questions telles que la 
nationalité, les compétences linguistiques, les origines, les relations interculturelles 
et les projets migratoires des personnes sont autant de sujets qui méritent d'être 
considérés et approfondis. Les personnes d'origine étrangère sollicitent-elles l'aide 
sociale plus fréquemment et plus longtemps que les nationaux ? Si oui, pour 
quelles raisons ? Quels sont les résultats ? Et quelles différences de genre ? 

Comment accéder à ce diagnostic  

Premier rapport d’observation 2019 : https://bit.ly/2HvSDN1   
Annexe statistique : https://bit.ly/2SU6Ecq   
Synthèse en Néerlandais : https://bit.ly/2u9hbs8  
Coordonnées de la personne à contacter pour recevoir un exemplaire du diagnostic : 
carlo.caldarini@cpas-schaerbeek.brussels  
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